
Burundi : première journée bien remplie pour le facilitateur Mkapa

  RFI, 08-12-2016  Le facilitateur dans la crise et ancien prÃ©sident tanzanien Benjamin Mkapa est au Burundi pour tenter
de relancer un dialogue en panne, et qui bute sur le refus du pouvoir de discuter avec l'opposition en exil regroupÃ©e au
sein du Cnared.  AprÃ¨s une rencontre en tÃªte Ã  tÃªte ave le prÃ©sident burundais Pierre Nkurunziza aujourd'hui, Mkapa a
reÃ§u toute la journÃ©e les diffÃ©rents acteurs de la crise burundaise, mais aussi des diplomates (photo).  
  Que ce soit avec les diplomates africains mercredi soir, ou la communautÃ© internationale jeudi, tous ceux qui l'ont
rencontrÃ© dÃ©crivent le facilitateur dans la crise burundaise comme un Â«Â homme dÃ©terminÃ© Ã  aboutirÂ Â». Benjamin Mkapa
a soulignÃ© selon plusieurs diplomates, l'urgence de la situation et la nÃ©cessitÃ© d'aboutir rapidement Ã  un accord pour
ramener la paix et la stabilitÃ© au Burundi, en crise depuis 15 mois.  Benjamin Mkapa a consacrÃ© toute la journÃ©e de jeudi
Ã  de nombreuses consultations. Parmi ses interlocuteurs, il y a le secrÃ©taire exÃ©cutif du parti au pouvoir, le CNDD-FDD.
Le gÃ©nÃ©ral Evariste Ndayishimiye a parlÃ© Ã  la presse du message qu'il avait fait passer auprÃ¨s de Mkapa. Il lui a expliquÃ©
que la crise Ã©tait terminÃ©e aujourd'hui, mais se dit prÃªt Ã  un dialogue pour tenter de ramener tous les acteurs politiques
qui ont fui en exil, mais un dialogue qui exclut les criminels. Un terme qui vise essentiellement l'opposition en exil rÃ©unie
au sein du Cnared.  Â«Â AprÃ¨s des rumeurs, des mensonges et dâ€™intoxications qui avaient eu lieu, il est bon que le
facilitateur vienne lui-mÃªme voir la situation rÃ©elle du pays. Jâ€™ai expliquÃ© comment nous sommes arrivÃ©s Ã  Ãªtre dans cette
situation stable, que câ€™est dÃ» Ã  lâ€™organisation du dialogue interburundais Ã  lâ€™intÃ©rieur du pays. Câ€™est pour cela que
maintenant, nous sommes Ã  lâ€™aise, nous sommes au travail pour le dÃ©veloppement de notre pays (.) Pour nous, nous
disons que, participent au dialogue des personnes honnÃªtes qui nâ€™ont pas commis des crimes. Donc nous voudrions que
le dialogue soit inclusif avec des personnes honnÃªtes. Il nâ€™y a pas Ã  nÃ©gocier avec les criminels ! On doit discuter,
dialoguer avec des gens honnÃªtes qui ont conscience pour construire la NationÂ Â», a prÃ©venu Evariste Ndayishimiye. 
Situation Ã©conomique catastrophique  Autre personnalitÃ© qui a rencontrÃ© le facilitateur burundais, l'ancien prÃ©sident
burundais de transition Domitien Ndayizeye. Il a assurÃ© hier aprÃ¨s leur rencontre, qu'il lui avait fait part d'ouvrir un
dialogue inclusif comprenant l'opposition en exil, en estimant que la situation du pays sur les plans politique, Ã©conomique
et sÃ©curitaire est aujourd'hui catastrophique.  Â«Â Benjamin Mkapa est venu pour des consultations en vue dâ€™un
redÃ©marrage du dialogue inclusif. A ce que jâ€™ai bien compris, il a voulu Ã©couter dâ€™abord la partie burundaise,
essentiellement le gouvernement et ses partis satellites. Il en a profitÃ© bien sÃ»r pour rencontrer quelques Ã©lÃ©ments de
lâ€™opposition qui sont ici comme Agathon Rwasa et quelques autres. Et jâ€™ose espÃ©rer quâ€™il va rencontrer dâ€™autres gens Ã 
lâ€™extÃ©rieur, notamment le Cnared, pour avoir une vision dâ€™ensemble. Je lui ai clairement expliquÃ© quâ€™il faut que les
nÃ©gociations aient lieu le plus rapidement possible parce que dâ€™abord ici au Burundi, les victimes sont trÃ¨s nombreuses
et la situation Ã©conomique devient catastrophique Ã  tous les niveaux. Il faut quâ€™on sâ€™en sorte le plus vite possibleÂ Â».  Â  Le
prÃ©sident tanzanien en a aussi profitÃ© pour en dire un peu plus sur sa feuille de route. AprÃ¨s l'Ã©tape burundaise oÃ¹ il va
rencontrer essentiellement le gouvernement, le parti au pouvoir et ses alliÃ©s Ã  l'exception de quelques opposants encore
dans le pays, l'ancien prÃ©sident tanzanien envisage d'aller Ã  la rencontre de l'opposition en exil, constituÃ©e
essentiellement par les leaders du Cnared pour Ã©couter leur son de cloche.  Il devrait ensuite tenter d'entrer dans le vif
du sujet en convoquant une sÃ©rie de trois sÃ©ances de nÃ©gociations Ã  Arusha dans le nord de la Tanzanie. Et il a dÃ©jÃ  des
dates en vue : fÃ©vrier, avril et juin censÃ©s Ãªtre l'aboutissement de tous ces efforts. Mais aussi un ordre du jour, neuf
points qui vont de la question du troisiÃ¨me mandat du prÃ©sident Pierre Nkurunziza Ã  la place de l'accord de paix
d'Arusha, qui a ouvert la voie Ã  la fin de la terrible guerre civile de 1993 Ã  2006.  Mais reste le plus dur. Le pouvoir et ses
alliÃ©s ne veulent pas jusqu'ici entendre parler de nÃ©gociations. Ils vont plutÃ´t lui demander de dire Ã  l'opposition en exil de
revenir au pays pour se prÃ©parer aux Ã©lections de 2020.  Burundi: le facilitateur est arrivÃ© Ã  Bujumbura pour relancer le
dialogue  Benjamin Mkapa est arrivÃ© Ã  Bujumbura mercredi soir pour trois jours. L'ex-prÃ©sident tanzanien, facilitateur
dans la crise burundaise, tente une relance du dialogue politique. Il va rencontrer les acteurs politiques encore prÃ©sents
dans le pays et notamment le prÃ©sident Nkurunziza.  Le facilitateur dans le conflit burundaisÂ et ancien prÃ©sident
tanzanien, Benjamin Mkapa, est arrivÃ© au Burundi. Son objectif est de relancer le dialogue au point mort, notamment Ã 
cause de l'intransigeance du gouvernement qui refuse jusqu'ici de discuter avec l'opposition en exil regroupÃ© au sein du
Cnared.  Benjamin Mkapa devait donc rencontrer le prÃ©sident burundais ce jeudi matin. Un rendez-vous attendu par
lâ€™Ã©quipe de Pierre Nkurunziza, selon son porte-parole adjoint, Jean-Claude KarerwaÂ : Â«Â Nous attendons de lui quâ€™il puisse
continuer Ã  tenir compte des rÃ©solutions du Conseil de sÃ©curitÃ© des Nations unies qui stipulent clairement que seuls les
partenaires paisibles et pacifiques peuvent prendre part au dialogue interburundais. Nous allons aussi demander aux
facilitateurs de faire en sorte queÂ le dialogue se dÃ©roule au Burundi, pour quâ€™il soit rÃ©ellement inclusif, pour que plus de
Burundais puissent y participer.Â Â»  Une demande qui exclut donc le CnaredÂ : Â«Â Dans ce groupe, nous savons quâ€™il y a
des gens qui ont tentÃ© de renverser les institutions dÃ©mocratiques Ã©lues, qui sont responsables d'actes de violence,
d'actes de terrorisme. Leur place nâ€™est pas Ã  une table de dialogue, mais plutÃ´t dans un tribunalÂ Â», estime en effet Jean-
Claude Karerwa.  Lors de son sÃ©jour burundais, Benjamin Mkapa doit aussi rencontrer le premier vice-prÃ©sident de
l'AssemblÃ©e nationale et l'un des opposants Ã  Nkurunziza. Agathon Rwasa va plaider auprÃ¨s du facilitateur pour un
dialogue le plus inclusif possible.  Et pour le leader historique des ex-rebelles des Forces nationales de libÃ©ration (FNL),
le dialogue ne peut se poursuive quâ€™en dehors du BurundiÂ : Â«Â Si le Burundi accepte quâ€™on nomme un facilitateur, câ€™est
dire que nous, Burundais, nous nâ€™avons pas Ã©tÃ© capables de rÃ©gler nos problÃ¨mes. Et ce nâ€™est pas la partie
gouvernementale seule qui peut dÃ©cider quâ€™il est temps que lâ€™on rapatrie un processus Ã  peine commencÃ©. Sâ€™il faut parler
de sÃ©curitÃ©, la situation nâ€™est pas celle quâ€™elle Ã©tait il y a X mois, maisÂ le rÃ©cent attentat contre le communicateur de la
prÃ©sidenceÂ est un signe Ã©vident quâ€™il y a encore des choses Ã  faire. Donc rapatrier un processus lorsque les parties
prenantes ne sont pas sÃ»res de la sÃ©curitÃ©, je pense quâ€™on va encore y rÃ©flÃ©chir Ã  deux foisÂ Â».  






Burundi - ARIB.INFO Website

http://www.arib.info Propulsé par Joomla! Généré: 28 March, 2024, 13:49









(adsbygoogle = window.adsbygoogle || []).push({});

 




Burundi - ARIB.INFO Website

http://www.arib.info Propulsé par Joomla! Généré: 28 March, 2024, 13:49


